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Les relations sexuelles entre 

enseignants et élèves pour-

raient désormais être légale-

ment proscrites. Le Conseil 

d’Etat a rédigé un rapport à 

l’attention du Grand Conseil, 

répondant ainsi à la motion dé-

posée en février 2024 par la dé-

putée verte Clarence Chollet. 

Celle-ci faisait suite au cas d’un 

enseignant, employé par le ly-

cée Blaise-Cendrars et une 

école artistique, qui avait en-

tretenu des relations sexuelles 

avec ses élèves. 

L’exécutif souhaite modifier la 

loi sur le statut de la fonction 

publique. Actuellement, celle-

ci prévoit qu’en cas de viola-

tion des rapports de service, 

l’autorité ne peut prendre de 

mesure «plus de cinq ans après 

que les faits se sont produits». 

Le Conseil d’Etat estime que ce 

délai est trop court et qu’il est 

difficilement intelligible qu’il 

puisse empêcher une prise de 

mesures. Il propose de le ral-

longer à sept ans. 

En outre, il préconise d’ajouter 

dans la loi que «le renvoi d’un 

enseignant pour raisons graves 

peut être prononcé lorsque le 

bon fonctionnement de l’Etat 

et la confiance en ses missions 

sont en jeu». 

Ces deux mesures sont directe-

ment en lien avec l’affaire de 

ce professeur. Dans son cas, les 

faits étaient partiellement 

prescrits, et celui-ci s’était op-

posé à son licenciement, qu’il 

jugeait «disproportionné». 

L’ensemble du corps ensei-

gnant, et également les mem-

bres de la direction, du corps 

administratif et technique des 

établissements du secondaire 

II sont concernés par cette po-

tentielle modification. Le 

Grand Conseil devra encore se 

prononcer sur celle-ci, ainsi 

que sur le classement de la mo-

tion déposée. «Afin d’éviter 

toute ambiguïté en cohérence 

avec les dispositions légales 

existantes», ajoute le Conseil 

d’Etat dans son rapport, «une 

directive interdisant explicite-

ment les relations intimes et 

les actes d’ordre sexuel entre 

personnes travaillant dans les 

écoles et les personnes en for-

mation a été édictée». 

Un code de déontologie 
pour le secondaire II 
Depuis le début du mois de jan-

vier 2025, un code de déontolo-

gie a également été adopté par 

les établissements cantonaux 

du secondaire II. Il mentionne 

que l’enseignant se doit de 

«respecter l’intégrité physique 

et psychique des personnes en 

formation» et «veiller à mainte-

nir une distance profession-

nelle et ne pas abuser du pou-

voir que lui confère son rôle». 

En ce qui concerne les appren-

tissages en mode dual, le Con-

seil d’Etat précise que «la ré-

daction d’un code de 

déontologie pour les entrepri-

ses n’est pas du ressort de l’au-

torité cantonale» et que «le ca-

dre légal et réglementaire 

apparaît suffisant». ESL

L’Etat veut interdire le sexe  
entre profs et élèves

Un code de déontologie est désormais appliqué par tous les  

établissements du secondaire II dans le canton de Neuchâtel. KEYSTONE

Le gouvernement neuchâtelois propose notamment d’inscrire dans la 
loi la possibilité de renvoyer un enseignant. Le Grand Conseil votera.
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l mesure souvent moins 

d’un millimètre et, pour-

tant, il a changé la face du 

monde. 

Le spiral est, aujourd’hui, le 

cœur battant de l’horlogerie. 

Un composant sous le feu des 

projecteurs de «L’innovation 

en mouvement», la nouvelle 

exposition temporaire du Mu-

sée international d’horlogerie 

(MIH), à La Chaux-de-Fonds. 

«ArcInfo» a pu la visiter quel-

ques jours avant son vernis-

sage, prévu demain à 17h30. 

Un scientifique renommé 
Elle est le fruit d’une collabora-

tion entre le MIH et la fonda-

tion néerlandaise Stichting 

Haegsche Tijd et regroupe 

quelque 80 objets issus d’une 

vingtaine de prêts. Elle s’ins-

crit dans le cadre des 350 ans 

de la publication du dessin du 

spiral, réalisé par le Néerlan-

dais Christiaan Huygens. 

«Huygens était un fils de diplo-

mate, voyageait beaucoup et 

parlait plusieurs langues, dont 

le français», raconte Nico de 

Rooij, ancien directeur de l’Ins-

titut de microtechnique de 

Neuchâtel, aujourd’hui ratta-

ché à l’EPFL. «Il a travaillé pour 

Louis XIV et a même été nom-

mé premier directeur scientifi-

que de l’Académie royale des 

sciences, à Paris. Il était réputé 

et respecté de ses confrères.» 

Ses connaissances s’éten-

daient également à l’astrono-

mie. On lui doit notamment la 

découverte des anneaux de  

Saturne et du satellite Titan. 
Jusqu’en 1675, c’est le pendule 

qui dicte le tic-tac horloger. Si 

ce système isochronique fonc-

tionne au quotidien, il se ré-

vèle trop imprécis lors de voya-

ges en mer. 

L’horlogerie  
dans la conquête maritime 

«La portabilité de l’heure était 

essentielle pour les marins», 

note la conservatrice adjointe 

du MIH, Nathalie Marielloni. 

«Ils avaient besoin d’avoir une 

heure très précise pour leurs 

calculs des distances. Quelques 

minutes de décalage pouvaient 

conduire à des dérives de cen-

taines de kilomètres.» 

Christiaan Huygens apporte 

une esquisse de solution avec 

son ressort en forme de spi-

rale. Il faudra attendre plus de 

80 ans pour que la première 

montre marine soit créée, 

grâce à l’Anglais John Harrison 

et sa H4, puis sa H5. 

«C’est grâce à la précision ap-

portée par le spiral et ses amé-

liorations que la conquête ma-

ritime a été aussi efficace, et 

qu’elle a surtout bénéficié aux 

immenses puissances 

qu’étaient la France, les Pays-

Bas et l’Angleterre.» 

L’avenir du spiral 
L’exposition se penche égale-

ment sur la fabrication du spi-

ral, «en apparence si simple 

mais dont la mise en applica-

tion est très complexe», expli-

que Nathalie Marielloni. 

La géométrie du mouvement 

est capitale, de même que son 

réglage ou les matériaux utili-

sés, qui vont avoir une in-

fluence directe sur la fiabilité 

du mouvement. 

Aujourd’hui, c’est le silicium 

qui est principalement utilisé 

dans la fabrication des spiraux. 

Mais ces derniers seraient-ils 

caducs? 

«C’est une question que se po-

sent les horlogers. Certaines 

marques se lancent dans la 

création de plaques de silicium 

pour remplacer le spiral», dé-

crit la conservatrice adjointe. 

«Mais force est de constater 

que le mouvement propulsé 

par Huygens est l’un des seuls 

composants à rester aussi fia-

ble après 350 ans d’existence.» 

MUSÉE INTERNATIONAL D’HORLOGERIE 

Le vernissage de «L’innovation  

en mouvement» aura lieu demain, à 

17h30, à La Chaux-de-Fonds. L’exposition 

sera accessible jusqu’au 22 juin.

Le petit ressort  
qui a tout révolutionné 

La nouvelle exposition temporaire du Musée 
international d’horlogerie sera présentée demain. Elle retrace l’histoire du 
composant horloger mis en avant par Christiaan Huygens il y a 350 ans.

LA CHAUX-DE-FONDS

Le mouvement du spiral n’a cessé d’évoluer au fil des siècles. SP – MIH

PAR ÉLÉONORE DELOYE

Un échafaudage s’est effon-

dré au bas de la rue des Pavés, 

à Peseux, hier en fin de mati-

née. Pour une raison encore 

inconnue, l’ouvrage a bascu-

lé et est venu heurter le bâti-

ment voisin, contre lequel il 

s’est immobilisé. 

Un ouvrier a été blessé et 

transféré en ambulance à 

l’hôpital Pourtalès à Neuchâ-

tel, indique Georges-André 

Lozouet, porte-parole de la 

police neuchâteloise. 

Cet accident de travail a néces-

sité l’intervention de la police 

et des pompiers, qui se sont 

rendus sur les lieux avec un ca-

mion-échelle et les spécialistes 

du Groupe d’intervention en 

milieu périlleux (Grimp) pour 

évacuer l’échafaudage. 

Des employés de l’Etablisse-

ment cantonal d’assurance et 

de prévention (Ecap) ont éga-

lement fait le déplacement. 
En début d’après-midi, la por-

tion de route entre la rue des 

Granges et la rue des Corte-

neaux était toujours fermée à 

la circulation en raison de 

l’intervention. 

Une enquête a été ouverte 

pour déterminer les circons-

tances de l’accident. NHE

Ouvrier blessé 
dans la chute 
d’un échafaudage

L’échafaudage s’est effondré sur le bâtiment voisin. NICOLAS HEINIGER

 
Un échafaudage 
s’est effondré hier 
en fin de matinée.

PESEUX

LA CHAUX-DE-FONDS  
Débat féministe en marge 
des élections cantonales 
 

A l’occasion de la Journée internationale des droits des femmes et 
dans le cadre des élections cantonales de 2025, l’Association pour 
les droits des femmes (ADF) organisera un débat, le 8 mars 
prochain, de 10h30 à midi, au premier étage de l’ABC, à La Chaux-
de-Fonds. L’objectif du débat sera de mettre en avant les 
positions des partis face aux problématiques telles que l’impact 
des choix budgétaires sur les femmes précaires, la centralisation 
des services à Neuchâtel au détriment des régions, la lutte contre 
les violences domestiques et le rôle de l’école dans la 
reproduction des stéréotypes de genre. Une table ronde aura par 
ailleurs lieu le 15 mars à 16h, au Balkkon, rue du Neubourg 20, à 
Neuchâtel, sur le thème du droit de manifester. GRE
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